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les deux derniers vers se disent 
--
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L'eau qui court Porte en courantSa fratcheur féconde et douce.Au bord de so flot erratla fleur s'ouvre, l'herbe Pu
Et de l'arbre à larbrimmeu,
La forfît s'y désaltère.L'eau qui court, fleuve ou ruisu,C'est la sent4 de la terre

Mais l'eau qui tombe, en tombantEteint les Chaleur@ brdlantes;
La sève qu'elle répandNourrit, vignes, blés et plantes.
Len corp , eset tout joyeuxDaslar qu'elle pfie.L'eau qui tombe, l'eau des Cieux,C' est la source de la vie[

L'eau qui tombe et l'eau qui court
sont deux porteuses de joie.Heureux l'auguste séjourOÙ la bon vent les envoie!
C'est Par l'une que tout vit,
Sans l'atre que tout succombe.
Béni soit Dieu qui nous fitL'eau qui court et l'eau qui tombe!
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